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Le Fantôme de Theresienstadt 

Synopsis 
En 1942,  Hanuš Hachenburg est déporté dans le ghetto juif  de Theresienstadt. Là-bas, il 
participe à l’une des aventures collectives les plus étonnantes de l’histoire des camps nazis : la 
création du magazine clandestin  Vedem. Dans une  chambrée de garçons transformée en 
république imaginaire autogérée, Hanuš  écrit des poèmes d'une incroyable maturité pour un 
enfant de 13 ans. Le but : résister aux nazis. À partir de la parole de témoins survivants du ghetto, 
d’images d’archives et d’illustrations animées, Le Fantôme de Theresienstadt  raconte l’histoire de ce 
poète disparu à Auschwitz, et de son œuvre géniale. 

Le réalisateur 
Baptiste Cogitore est né en 1987. Journaliste, auteur, réalisateur 
et éditeur, il vit et travaille à Strasbourg. Depuis 2005, il 
développe ses projets documentaires au sein du collectif  Rodéo 
d’âme, compagnie de théâtre et maison d’édition dédiée aux 
écritures du réel. Après avoir édité avec Claire Audhuy l’oeuvre 
de Hanuš Hachenburg (On a besoin d’un fantôme, éditions Rodéo 
d’âme, 2015), il signe ici son deuxième film documentaire. 
Il s’intéresse depuis des années aux lieux de mémoire et à la 
manière dont celle-ci influence notre présent. Les Gardiens des lieux 
(2013) racontait la transformation des anciennes synagogues 
d’Alsace. Le film Mémoires d’Européens (2015) et le livre Aux frontières 
de l’oubli (2016) se penchent sur les mémoires collectives dans 
l’Europe post-communiste. 
En tant que journaliste & reporter indépendant, Baptiste 
Cogitore a travaillé notamment pour Arte et France Télévisions. 

Contact : 06 66 71 30 41 / baptiste.cogitore@gmail.com 



Quelques personnages du film 

 

Hanuš Hachenburg : enfant énigmatique 
et adolescent prodige. Aucune image de lui 
ne nous est parvenue. Le film raconte son 
histoire dans le ghetto de Theresienstadt et à 
Auschwitz-Birkenau.

George Brady : ancien membre de la 
chambrée 1 du ghetto de Theresienstadt. Il a 
survécu à Birkenau où il fut déporté en 1944. Il 
se souvient de Hanuš comme d’un «  enfant à 
part, toujours un peu dans son monde »…

Sidney Taussig : il fut «  recruté  » par les 
garçons de la chambrée 1 pour ses talents de 
footballeur. Il se rappelle Hanuš comme d’un 
adolescent rêveur, toujours occupé à écrire 
un nouveau poème pour le magazine Vedem. 
C’est lui qui rapporta les 700 pages de ce 
journal clandestin de déportation.

Dita Kraus : elle fit partie des très jeunes 
éducateurs qui s’occupèrent des enfants de 
Theresienstadt à Auschwitz. Elle raconte les 
derniers jours du «  camp des familles  » de 
Birkenau, et rend hommage aux adultes qui 
surmontèrent leur propre angoisse pour 
tenter de protéger les enfants jusqu’à la fin.

Claire Audhuy : chercheuse, auteure et 
metteure en scène de textes documentaires, elle 
a soutenu une thèse universitaire sur le théâtre 
clandestin dans les camps nazis. Pendant ses 
recherches, elle a retrouvé les manuscrits de 
Hanuš Hachenburg dans les archives du ghetto 
et les a publiés en France. Elle est l’une des 
seules personnes à connaître aussi bien l’histoire 
de ce poète assassiné en 1944.



Contexte historique et enjeux du film 
	  
	 À travers l’histoire de Hanuš Hachenburg, Le Fantôme de Theresienstadt décrit notamment 
les différents « visages » du ghetto : machine à mensonges pour les nazis, mais aussi lieu de 
création, de résistance et de fraternité pour Hanuš et ses camarades de chambrée. 

	 Theresienstadt, un « camp-vitrine » pour la propagande 
	 La SS et la Gestapo transforment la petite ville tchèque de Terezín en un ghetto 
destiné aux Juifs de Bohême-Moravie et du Reich. Conçue pour 6 000 habitants, la ville sera 
occupée jusqu’à 50 000 prisonniers en même temps.  
	 Malgré la promiscuité et des conditions de vie difficiles, les nazis veulent faire croire 
aux Juifs d’Europe et aux pays « neutres » que Theresienstadt, la nouvelle ville entièrement 
sous leur contrôle, est une « colonie juive autogérée ». Les SS invitent le Comité international 
de la Croix-Rouge à visiter ce « camp modèle », et déportent massivement les prisonniers les 
moins présentables à Auschwitz afin de diminuer la surpopulation du ghetto.  
	 Le 23 juin 1944, le jeune délégué suisse Maurice Rossel découvre cette « ville vraiment 
surprenante », étonné par le « confort » dans lequel vivent les Juifs à Theresienstadt. Dans les 
jours qui suivent, il rédige un rapport élogieux. Ravis par ce succès, les nazis ordonnent à un 
déporté juif  de tourner un film dans le ghetto, embelli pour la Croix-Rouge. Et décrètent la 
mise à mort des derniers Juifs tchèques gardés en vie à Birkenau. Parmi eux, Hanuš 
Hachenburg. 

Enfants de Theresienstadt, le 23 juin 1944. Cette 
photographie a été prise par le délégué suisse du Comité 
international de la Croix-Rouge lors de la visite de 
propagande du ghetto, organisée par les nazis. 

	  

 
	 La résistance des enfants de la chambrée 1 
	 Les éducateurs juifs, parfois à peine plus âgés que leurs 
protégés, doivent gérer la vie quotidienne et l’enseignement clandestin 
de chambrées d’enfants. Dans la chambrée numéro 1 vivent une 
quarantaine de garçons âgés de 13 à 16 ans. Influencé par les 
pédagogues  communistes d’URSS, l’éducateur Valtr Eisinger fait un 
choix radical : il invite les garçons à gérer eux-mêmes leur vie 
quotidienne, leur déléguant sa propre autorité afin de mieux les 
responsabiliser. C’est ainsi que nait la « République de Škid  », un 
régime politique imaginaire formé de citoyens « libres » au milieu du 
ghetto. L’hymne de cette république proclame ainsi : «  chaque 
homme est notre frère ».  
	 La République de Škid se dote rapidement d’un journal 
hebdomadaire : Vedem, dont chaque numéro unique est lu par ses 
auteurs le vendredi soir. Avec ses poèmes, Hanuš Hachenburg devient rapidement un 
contributeur essentiel à ce magazine qui dénonce la propagande nazie et décrit le vrai visage 
du ghetto. 



Fiche technique du film 

Durée : 52 minutes  

Un film écrit et réalisé par Baptiste Cogitore 

Producteur : Sancho & Co 
Producteur délégué : Laurent Dené 
Co-producteur : Alsace 20 
Producteur associé : Rodéo d’âme 
Date de production : 2019 
Pays de production : France 

Langues originales : français, anglais, tchèque 
Langue des sous-titres : français 

Bande annonce du film :  
https://vimeo.com/ondemand/fantome/314018145 

Avec : Michael Gruenbaum, George Brady, Sidney Taussig, Erich S. dit « Spulka », Toman 
Brod, Dita Kraus. 

Conseillère historique : Claire Audhuy 

Image : Grégory Rodriguez 

Montage : Aurélien Manya 

Son : Grégory Pernet 
Dessins : Emmanuel Prost 
Animation : Jef  Guillon / Le coeur de l’homme 
Musique : Grégoire Terrier 

Lecture des textes de Hanuš Hachenburg : Zélie Chalvignac 

Archives: Archives nationales tchèques, Archives du Mémorial de Terezín, Yad Vashem, 
Musée juif  de Berlin, Musée juif  de Prague, Rodéo d’Âme / Diopside, Archives personnelles 
de Jana Hyndranková, Archives du Comité international de la Croix-Rouge, Archives 
personnelles de la famille Brady. 

Un film développé avec le soutien de la Région Grand Est, de la PROCIREP et de l’ANGOA, 
avec la participation du CNC, et le soutien de la Fondation pour la Mémoire de la Shoah, de 
l’Association des Amis suisses du Docteur Janusz Korczak, de la Région Normandie et de 
l’Eurométropole de Strasbourg. 

Une coproduction Sancho&Co, Alsace 20, avec la participation de Vosges Télévision, Canal 
32 et Mirabelle TV.  

https://vimeo.com/ondemand/fantome/314018145%22%20%5Ct%20%22_blank


 

Diffusion 

Le Fantôme de Theresienstadt a été diffusé pour la première fois sur la chaîne locale Alsace 20 le 
22 juin 2019, puis rediffusé tout au long du mois de juin sur le Réseau des télévisions locales du 
Grand Est (RTGE).  

Le calendrier des projections prévues est à consulter sur le site du producteur associé, Rodéo 
d’âme : http://www.rodeodame.fr/le-fantome-de-theresienstadt 
 

Prix, sélection et récompenses 

Le Fantôme de Theresienstadt a fait partie de la sélection officielle du 
festival Escales documentaires en 2019 à La Rochelle. 

 

Le film a reçu le prix Fondation Auschwitz - Jacques Rozenberg  
en 2019. https://bit.ly/2oLMZQA 

https://bit.ly/2oLMZQA
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Une pièce écrite par un enfant
dans un camp nazi retrouvée

En 1943, Hanus Hachenburg, âgé de 13 ans, se retrouve comme des milliers
d'autres jeunes interné dans le camp de concentration de Terezín. Il crée une
œuvre théâtrale, tombée depuis dans l'oubli. Une étudiante l'a retrouvée.

La trouvaille historique laisse rêveur. Soixante et un ans après la mort Hanuš Hachenburg, une étudiante
strasbourgeoise en théâtre a fait la découverte de sa vie. Le témoignage est d'autant plus glaçant, qu'il
est sorti tout droit de l'imagination d'un enfant de 13 ans interné dans un camp nazi. On a besoin d'un
fantôme raconte l'histoire d'un roi, Analphabète Ier, qui veut absolument que tout le monde pense comme
lui. Pour épouvanter ses sujets, il décide de créer un fantôme d'État. Les Saucissons Brutaux, qui
constituent sa garde rapprochée, arrêtent toutes les personnes de plus de soixante ans afin de récupérer
leurs ossements. Les centres de ramassage se remplissent des vieillards du royaume dont les os
permettront de fabriquer le fantôme. Honza livre son grand-père famélique pour le bien de la nation, le
Juif implore le tyran, et la Mort ne fait plus peur...

 Publié le 14/03/2015 à 08:30Par   Alicia Paulet  (http://plus.lefigaro.fr/page/alicia-paulet-1)

Éditée pour la toute première fois, cette œuvre étonnante et lucide est accompagnée de poèmes du jeune auteur, de
dessins du ghetto et du fac-similé tchèque de la pièce.



 

Contacts 

Baptiste Cogitore (réalisateur) : +33 (0) 6 66 71 30 41 / baptiste.cogitore@gmail.com 

Claire Audhuy (éditrice et chercheuse) : +33 (0)6 65 55 75 30 / claire.audhuy@gmail.com 

Rodéo d’âme (diffuseur du film et producteur associé) : rp.rodeodame@yahoo.fr 
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